
HISTOIRE DE SAINT ANTOFNE DE PADOUE

velle perséc.itioni ne s'excite contre l'Eglise entière (i>."
C'est alors que Du-Eu envoya à Toulouse l'élu de

son cSeur, le fils bien aimé de sa Mère triomiphian te.
Antoine, ayant reçu l'ordre de se rendre dans le Lan-
gruedoe,se mit ci route sans la nmoindre crainte.Le voya-
gre était déjài' un dangaer; la rage des sectaires enlevait
toute sécurité. Ils vrlaient les voyageurs, pillaient les
châteaux, profanaient les monastères. Leur sacrilège
s'étendait aux reliques, aux vases sacrés et même au
Corps adorable de Notre- Seigneu r. C'en ét'ait assez
pour animer le Thaumaturge d'un zèle et d'un courage
indomptables. Il partageait l'amour de son P'ère saint
FRANÇçoîs pour la sainte Eucharistie. On s'en souvient,
un jour ses flammes séraphiques firent fondre les mu-
railles clu couvent de Cofin-bre. Aussi avec quel coeur se
fit-il àl"Touilouse le champion du Très Saint-Sacrement
(2) ' En le voyant crn chaire, chacun disait

tOn peut vraiment appliquer- à ce Franciscain
missiionnaire la parole de Notre-Seigneur à ses apôtres
"je mettrai enî vous une telle puissance et une telle sa-
g«esse que vos ennemis ne pourront rien contre vous()"

(1) Lettre d'Honorius IL] à Loiiiý VII, roi 4e Franco,
dlu 14 décemubre, 12: ENLau 1223-4. 36-4.-Du-
f.IIEsNE. lib. V, P. 8S5 .&il) oi'r. Franc-, t. XIX' 1..741.

~;;J (>AEvEoliii. 1, Cal). XIî,--l3etICou1Pd'uur pla-
oeui at Touloii;t le iiii;ac le de la imule adorant le Très-Saint-
&le eD Uo paraî pa-- douteux qu'il ait elt lieu ? Bour-

ge.il juiritbien se fâire, toutefois, qu'il ait oui un pré-
oé'leni il T1oulus.e; la p>uissance dle Dieut ne comipte ra
\'Ve, les s~l~


